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couvert les hullefins secrets quil envoyait A Saint-Päters-
bourg, et Lout le monde le dötestait comme le pire des
ennemis de la liberte. Un etudiant, le Jeune Maurice Sand,
de Wunsiedel, partit pour Manheim 04 se trouvait Kotzebüe,
et le 23 mars 1819, admis en sa presence, le poignarda. I
tenta de se sulcider aussitöt, mais, sa blessure n’etant pas
moörtelle, on le guerit pour lui faire son proc&amp;s el le livrer
au bourreau. Sand mourut en enthousiaste.

Congres de Karlsbad; les resolutions de In Diete de

Franefort (septembre 1819), — La Diele germanique deli-
hörait sur les causes de ce erime et sur V’otat des univer-

sites, lörsqyu'un nouvel attentat contre Zbell, president. de la
vögence de Nassau (1° Juillet), augmenla ses ecraintes. Alors
alle deploya la söyerite 1a plus rigoureuse. Des prolesseurs,
des ecelöstasliques, soupconnes de möler la politique A Fen-
seignement ou &amp; l’instruction religieuse, furent destitues ou
soumis a ung surveillance severe. Un congrös des souverains
allemands se reunit a Karlsbad }e 7 aodt, et, sous l’influence
du ministre autrichien, Metternich, prepara les rösolutions
a soumeltre ä&amp; la Diete. Celle-ci deecida que les universitös,
les professeurs el les eludiants seralent places sous une sur-
veillance speciale : elle etablit 1a censure des Öerils pendant
einq ans et instilua ä Mayence une commisston de recherches,
La Prusse avait fermö les 6coles gymnastiques, suspendu Arndt
le ses foneclions, force Gamwres ä se refhugier en Suisse, A
[6na, le philosophe Fries et le grand naturaliste Oken furent.
destitucs. Une sorte de terreur-pesa sur l’Allemagne.

Acte final du congres de Vienne (15 mai et 8 juin

1820). — Metternich, a Karlsbad, avait fait deeider que de
nouvelles conferences se tiendraient A Vienne pour traiter
les questions allemandes. 1] reussit a faire de ces confe-
rences comme une suite du congres de Vienne' el ä y faire
adopter un acte, appele acte final, qui completait le pacle
(ederal, definissant d’une maniere plus etendue la nature et
la sphüre d’aclion de la Confederation germanique. L’ar-
tiele 26 norlait que la Diete preterait son appui, sur la

» Je Coneres de Vienne. voir nolre Caurs de Preintere.


